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Résumé

L’enseignement-apprentissage des langues dans les contextes pluriels : le cas
du FLE/S aux Petites Antilles
Thématiques privilégiées : axe 1, entre norme(s) et variations linguistiques en classe.

Cette communication vise à présenter les premiers résultats issus du volet suisse du pro-
jet Observatoire des Pratiques Langagières Actuelles (OPLA), qui a pour but d’analyser et
de décrire le dynamique norme(s)/usage(s) telle qu’elle se donne à voir dans des situations
formelles d’enseignement-apprentissage de français langue étrangère et seconde (FLE/S),
dans différents contextes francophones, marqués par une diversité linguistique et culturelle
importante. Le projet vise également à alimenter les réflexions et l’élaboration de perspec-
tives didactiques d’adaptation de l’enseignement du français dans des contextes plurilingues
et pluriculturels.

Le volet suisse du corpus OPLA (OPLA-CH) comporte actuellement des données provenant
de Suisse (Genève, Tessin), de France métropolitaine (Paris) et des DROM-COM (Guade-
loupe, Martinique). Elles consistent en l’enregistrement de cours de FLE/S en contexte
universitaire et scolaire, complétés par des entretiens avec les enseignant-es concerné-es.
Dans la proposition actuelle, nous nous focaliserons sur les enquêtes menées dans les Petites
Antilles. Il sera question d’y analyser les pratiques d’enseignement-apprentissage du FLE/S
ainsi que les représentations des enseignant-es concernée-s sur ces pratiques.

Dans les Petites Antilles, le français est langue majoritaire, dans une situation de contact et
de tension constante avec des langues régionales/locales/minoritaires telles le créole, d’une
part, et les différentes langues de l’immigration d’autre part (voir Prudent, 2005 ; Prudent,
2014 ; Bellonie & Pustka, 2018). Dans ce contexte de contact(s) et de tension(s), aussi bien
au niveau officiel (politiques linguistiques et éducatives) qu’officieux (pratiques sociales et
langagières), deux questions principales émergent :

(1) Comment la relation norme(s)/usage(s) se négocie-t-elle, dans des situations formelles
d’enseignement-apprentissage du FLE/S et dans les représentations des enseignant-es, où la
norme hexagonale a tendance à primer sur les pratiques locales/régionales ?

(2) Quelle place réserve-t-on, dans l’enseignement-apprentissage formel du FLE/S et dans
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les représentations des enseignant-es, à la diversité linguistique et culturelle émanant du con-
texte où cet enseignement-apprentissage a lieu ?

L’analyse des premiers résultats, qui s’inscrit le cadre théorique de la sociolinguistique
variationnelle (Gadet, 2008 ; Guerin, 2017) et de la didactique contextualisée (Anciaux et
al., 2013), permet de faire ressortir la complexité propre aux situations d’enseignement-
apprentissage dans des contextes plurilingues et pluriculturels (Paternostro & Molinari,
2023). Si dans la plupart des cas le FLE/S est enseigné-appris de manière contextualisée,
articulant de manière cohérente et originale la dynamique norme(s)/usage(s), des situations
de résistance à l’adaptation/contextualisation perdurent, avec notamment l’émergence d’une
norme locale ” ambigüe ”, ” officieuse ”, ” passée sous silence ”, qui peine à trouver sa place.

La présentation des résultats sera également l’occasion d’esquisser quelques pistes de réflexion
et d’intervention (socio)didactiques visant l’intégration et la valorisation des pratiques issues
du contact (linguistique, culturel) par l’adoption d’une posture ” ouverte ” et diversitaire
face à la norme, plus à même de répondre aux caractéristiques ” écologiques ” des milieux
marqués par une diversité intrinsèque.

Mots-clés : diversité linguistique; contextualisation ; variation ; norme ; représentations.
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Mots-Clés: diversité linguistique, contextualisation, variation, norme, représentations.


